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S’appuyant sur la comparaison de deux recensements à cinq ans d’intervalle (2007 et
2012), la Dares (ministère du Travail) et l’Observatoire national des emplois et
métiers de l’économie verte (Onemev) ont pour la première fois pu analyser les
évolutions  à  l’œuvre  dans  les  secteurs  concernés.  Deux  publications  récentes
présentent ces éléments.

Le  périmètre  des  professions  de  l’économie  verte  englobe  deux  ensembles  de
professions  :  les  «  vertes  »  (dont  la  finalité  est  la  restauration  ou  la
préservation de l’environnement) et les « verdissantes » (dont la finalité n’est pas
environnementale mais qui évoluent pour intégrer cette dimension). Ainsi, en prenant
l’exemple du secteur agricole et forestier, les agents techniques forestiers et la
police environnementale (gardes de l’ONCFS, brigades vertes, etc.) exercent des
métiers verts, alors que les agriculteurs installés en bio ainsi que d’autres
techniciens forestiers, les bûcherons ou les jardiniers sont comptabilisés comme
métiers verdissants.

Au total, en 2012, 4 millions d’emplois étaient dénombrés dans ces deux catégories,
dont 144 000 pour les métiers verts. Par ailleurs, plus d’un emploi sur sept en
France est impacté par une évolution des pratiques et des compétences liées aux
préoccupations  environnementales.  L’analyse  met  en  évidence  une  dynamique
différenciée, au sein des secteurs d’activité, entre les emplois de l’économie verte
et les emplois traditionnels. Ainsi, alors que les emplois agricoles et forestiers
reculent sensiblement sur la période, les emplois verdissants du secteur progressent
de plus de 11 % en cinq ans : conversion à l’agriculture biologique notamment, mais
également développement des emplois en entretien des espaces verts (+ 15 %).

Enfin, les métiers de l’économie verte, très masculins, se sont un peu féminisés au
cours de la période, passant de 14 à 16 % d’emplois occupés par des femmes (à
comparer avec la moyenne nationale de 48 %). C’est, pour l’essentiel, dans les
professions  faisant  appel  aux  plus  diplômés  que  cette  évolution  est  la  plus
sensible, notamment les secteurs de la recherche et de la protection de la nature.
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